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1.
En apercevant l’enseigne de la boutique, Luc refusa d’écouter la voix de la raison qui lui conseillait de poursuivre son chemin.
— Arrêtez-vous, s’il vous plaît, demanda-t-il à son chauffeur.
Ce dernier gara la limousine quelques mètres plus loin, dans cette rue calme de Belgravia célèbre pour ses restaurants et boutiques de luxe. Une seule d’entre elles intéressait Luc, qui n’était pourtant pas un adepte du shopping et avait même pour habitude de demander à ses employés d’acheter les cadeaux destinés à ses maîtresses.
Depuis deux ans cependant, le devoir l’avait poussé à entamer une période de célibat. Afin de ne pas céder à la tentation, il avait investi toute son énergie dans son travail et soumis son corps à une discipline de fer.
Il regarda à nouveau le nom qui se détachait sur la façade, au-dessus de la porte d’entrée.
« Lisa Bailey. »
Il ne put s’empêcher de se remémorer la voix douce de Lisa lui susurrant des demandes osées à l’oreille pendant leurs jeux érotiques. Cette styliste talentueuse avait été la plus passionnée de ses conquêtes, une magnifique jeune femme aux courbes voluptueuses et au regard impénétrable.
Et la seule qui l’ait laissé tomber…
Luc fut tenté un instant de demander à son chauffeur de redémarrer. Il n’avait pas besoin des complications que pouvait occasionner une rencontre avec son ancienne maîtresse. Il savait qu’il ferait mieux de rentrer dans son appartement londonien pour travailler en attendant d’assister au mariage de Conall le lendemain.
À l’idée de ce qui l’attendait ensuite sur son île de Mardovia, il poussa un long soupir. Son devoir, qui l’avait poussé à décider de mener une vie chaste depuis deux ans, lui pesait comme un fardeau.
Alors qu’il jetait un nouveau coup d’œil en direction de l’enseigne, il aperçut Lisa s’approcher de la vitrine. Les battements de son cœur s’accélérèrent à la vue de sa généreuse poitrine, mise en valeur par sa taille de guêpe, et de ses boucles châtaines auréolant son visage de madone. Son ventre s’embrasa aussitôt.
La veille, lors d’une soirée, il avait entendu quelqu’un prononcer le nom de Lisa et avait ainsi appris qu’elle avait fait son chemin dans le monde de la mode. Raison pour laquelle elle avait pu ouvrir boutique dans ce quartier huppé, loin du minuscule studio excentré où leurs chemins s’étaient croisés la première fois.
Il se reprit : peu importait l’endroit où elle habitait ou travaillait, elle ne l’intéressait pas !
C’est pourtant toi qui as demandé au chauffeur d’emprunter cet itinéraire, n’est-ce pas ?
Il passa la langue sur ses lèvres soudain sèches. Quel mal y avait-il à prendre des nouvelles d’une ex-amante ? Cela ne pouvait que le convaincre que tout était terminé entre eux — si tant est qu’il avait besoin de l’être !
— Attendez-moi un instant, lança-t-il soudain à son chauffeur.
Luc descendit de voiture sans attendre et, d’un signe discret de la main, indiqua à ses gardes du corps postés dans un monospace noir garé quelques mètres plus loin de rester à distance.
Bien qu’il soit presque 18 heures, le soleil d’août était encore brûlant. Depuis quelques jours, une vague de chaleur s’était abattue sur la capitale anglaise, si intense que la plupart des londoniens qui n’étaient pas partis en vacances avaient envahi les parcs de la ville à la recherche d’un peu de fraîcheur ou s’étaient retranchés chez eux.
Le temps de traverser la rue, Luc ne put s’empêcher de songer à la douce brise qui d’ordinaire soufflait sur son palais à Mardovia, ainsi qu’à ses magnifiques jardins aux senteurs de rose et de jasmin, bien loin des vapeurs d’essence de cette ville. S’il n’avait pas dû assister à la réception de mariage de son ami Conall, il aurait repris l’avion le soir même afin de rentrer chez lui et de commencer à organiser son avenir, auquel il entendait se consacrer de toutes ses forces.
Lorsque Luc franchit le seuil de la boutique d’un pas décidé, il aperçut Lisa à genoux devant une robe pendue à un cintre, une aiguille à la main et un mètre de couturière passé autour du cou.
— Bonjour, Lisa.
*  *  *
Découragée par l’absence de clientes et accablée par la chaleur, Lisa avait prévu de fermer plus tôt. Toutefois, le tintement de la clochette accrochée au-dessus de la porte réveilla en elle un soudain espoir.
En entendant son prénom prononcé avec cet accent mélodieux, elle sentit son pouls s’accélérer. Elle laissa choir son aiguille et son mètre.
Ce ne pouvait être que Luc, de son vrai nom le prince Luciano Gabriel Leonidas, souverain de la principauté de Mardovia.
À l’époque de leur liaison, peu importait à Lisa qu’il soit prince : il avait surtout été l’amant qui l’avait initiée à des plaisirs qu’elle n’aurait jamais cru éprouver un jour. Qu’elle n’aurait jamais voulu éprouver, se corrigea-t-elle, car le plaisir s’était vite accompagné de la peur d’être blessée ou abandonnée. Luc l’avait avertie dès le départ qu’il ne recherchait ni amour ni engagement, ce qui lui avait parfaitement convenu. Du moins jusqu’au jour où elle avait compris qu’elle était amoureuse de lui…
Elle avait alors tenté de maîtriser ses sentiments grandissants. Hélas, la bataille était perdue d’avance, et elle avait dû se résoudre à quitter Luc. Malgré les nombreuses nuits blanches qui s’en étaient suivies, elle n’avait jamais regretté sa décision.
Comme au ralenti, Lisa leva les yeux vers Luc, envoûtée par la puissante aura de sensualité qui émanait de sa personne.
Il était toujours aussi séduisant. Ses cheveux noirs étaient plus courts que dans son souvenir, mais ses yeux avaient toujours ce même bleu saphir qui l’avait fascinée la première fois où elle l’avait rencontré. Un costume, de toute évidence fait sur mesure en Italie, mettait en valeur son corps svelte mais musclé, et sa chemise de soie blanche laissait entrevoir à la base du cou un triangle tentant de peau dorée. Lisa aurait souhaité ne pas réagir de façon aussi incontrôlée à son charme dévastateur et aurait préféré avoir eu le temps de discipliner ses boucles et de se remettre un peu de rouge sur les lèvres.
— Luc…
Ce prénom était aussi doux à prononcer que deux ans auparavant, lorsqu’elle le lui murmurait à l’oreille chaque fois qu’il lui faisait l’amour et l’entraînait dans une spirale de sensations merveilleuses.
— Tu es la dernière personne que je m’attendais à voir ici…, reprit-elle.
Elle jeta un rapide coup d’œil dans la rue en se demandant où étaient postés les gardes du corps qui accompagnaient le prince Luciano dans tous ses déplacements. La présence de deux voitures noires aux vitres fumées garées en face de la boutique lui apporta la réponse.
— Vraiment ?
La voix suave de son visiteur éveilla en Lisa une brusque montée de désir. Ses seins se tendirent, et une chaleur intense lui embrasa le ventre.
Du calme, Lisa ! Imagine qu’il s’agit d’un simple client.
Comme le jour où elle avait fait sa connaissance dans son atelier près de Borough Market. Elle venait d’atteindre une certaine notoriété après qu’un mannequin avait porté une de ses créations à la première d’un film, et les gens avaient commencé à fréquenter sa boutique. Un beau matin, un homme très séduisant était entré, accompagné d’une blonde ravissante…
Cette dernière avait très vite cherché à attirer l’attention de son compagnon sur une longue robe écrue rebrodée de perles, qui ressemblait fort à une robe de mariée. Lisa avait surpris une grimace agacée de l’homme, leurs regards s’étaient croisés un instant, puis elle avait détourné le sien, gênée de sentir ses joues se colorer.
De cette brève communication muette était née une sorte de complicité entre eux. Peu après, Lisa avait commencé à recevoir des cadeaux extravagants : Luc avait rompu avec sa maîtresse blonde et voulait l’attirer dans son lit…
Les somptueux bouquets livrés chaque jour dans son studio témoignaient de la fortune et des intentions de leur expéditeur. Lisa avait essayé de résister, consciente qu’une telle relation n’avait aucun avenir. En vain. Fascinée par cet homme au charme envoûtant qui multipliait les attentions pour la séduire, elle avait fini par céder.
Leur liaison torride avait duré six semaines pendant lesquelles il l’avait initiée aux plaisirs du sexe — et sa connaissance en ce domaine était immense !
Sentant une vague de désir s’insinuer en elle au souvenir de leurs ébats, et alors que Luc était là, devant elle, et qu’elle mourait d’envie de se jeter dans ses bras, Lisa s’efforça de se ressaisir.
— Tu passais dans le quartier ? demanda-t-elle d’un ton badin tout en ramassant son aiguille.
— Pas vraiment. J’ai entendu dire que tu avais ouvert une nouvelle boutique ici et j’étais curieux. Tu as bien réussi, dis donc.
— Oui, répondit-elle avec un sourire, fière.
— Comment as-tu fait pour t’installer à Belgravia ?
Lisa soutint son regard interrogateur. Elle jugea préférable de lui donner une réponse, sachant qu’il ne partirait pas avant. Elle était trop mal à l’aise seule avec lui et préférait le voir disparaître au plus vite.
— Mon studio était trop excentré pour la clientèle qui s’intéresse à mes modèles.
— Et ?
Lisa haussa les épaules.
— Lorsque j’ai entendu parler de ce magasin à louer, j’ai sauté sur l’occasion.
Après avoir trouvé un bailleur de fonds pour l’aider à financer son installation, elle avait ouvert sa boutique dans ce quartier chic. Bien que le loyer et les charges soient très élevés, son commerce commençait à prospérer, et ses créations obtenaient un succès croissant. Au départ, ce projet l’avait aidée à combler le vide laissé dans son cœur par sa rupture avec Luc ; ensuite, très vite, réussir était devenu une nécessité, car sa sœur lui avait annoncé qu’elle attendait un enfant.
— Tu t’es très bien débrouillée, fit remarquer Luc tout en regardant autour de lui.
— Oui, je suis satisfaite.
Ce demi-mensonge avait pour but de la protéger, bien sûr, mais surtout de le convaincre de sa valeur.
— Que puis-je faire pour toi ? ajouta-t-elle. Es-tu venu acheter une robe ?
— Non.
— La curiosité mise à part, ta visite a-t-elle une autre raison ?
*  *  *
Bonne question, pensa Luc. Était-il seulement venu pour se prouver qu’il avait tiré un trait sur Lisa, qu’elle n’était rien d’autre pour lui qu’une ex qui lui avait mis les sens à feu et à sang avant de le quitter ?
Il l’observa un instant en silence. Elle était partie sans jamais revenir ni donner signe de vie, alors qu’il s’était attendu à l’inverse. Aucune femme avant elle ne l’avait jamais laissé tomber, et son orgueil en avait été blessé. Malgré cela, la farouche indépendance dont Lisa avait toujours fait preuve continuait de le fasciner. Plutôt petite, dotée d’une magnifique poitrine et de courbes délicieuses, elle ne ressemblait en rien à ses conquêtes habituelles — en général de grandes femmes blondes aux jambes interminables ; et, pourtant, il la trouvait irrésistible.
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A I'instant ot le prince Luciano Gabriel Leonidas franchit
les portes de sa boutique de vétements, Lisa stoppe net
son ouvrage. Que vient faire ici son premier amant -
le seul homme qu'elle ait jamais aimé ? Lui proposer
un marché, apparemment : si elle accepte de se faire
passer pour sa fiancée le temps du mariage auquel il est
convig, ses créations pourront bénéficier d'une incroyable
publicité... Une proposition plus que tentante, pour elle
qui cherche la reconnaissance professionnelle. Mais
aussi extrémement risquée, Lisa le sait. Car accompagner
Luciano a ce mariage signifie entamer une nouvelle
relation avec lui, avant de le voir disparaitre de sa vie...
de nouveau.
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Chere lectrice,

Comme vous le savez peut-étre, 2018 est une année
trés importante pour les éditions Harlequin qui célébrent
leur quarantiéme anniversaire. Quarante années
placées sous le signe de I'amour, de 'évasion et du
réve... Mais surtout quarante années extraordinaires
passées a vos cotés ! Azur, Blanche, Passions, Black
Rose, Les Historiques, Victoria mais aussi HQON,
&H et bien d’autres encore : autant de collections
que vous avez vues naitre, grandir et évoluer, avec
un seul objectif pour toutes — vous offrir chaque
mois le meilleur de la romance. Alors merci a vous,
chere lectrice, pour votre fidélité. Merci de vivre
cette formidable aventure avec nous. Les plus belles
histoires d’amour sont éternelles, et la notre ne fait
que commencer...
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